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La question du logement préoccupe les 
habitants du territoire. Quelle réponse 
l'agglomération apporte t'elle ?
L’agglomération est pleinement mobilisée sur ce 
sujet avec celui de la mobilité puisqu’ils sont liés. 
Il nous faut faire face au défi de l’attractivité de 
notre territoire, mais pas seulement. Les mutations 
actuelles de la société comme l’augmentation des 
familles mono-parentales et le développement de 
la bi-résidentialité liée au télétravail nécessitent 
un besoin de logements croissant. Au-delà des 
outils spécifiques dont dispose l’agglomération, 
nous travaillons sur un nouveau Programme local 
de l’habitat. Ce document qui définit les besoins 
de logements à l’échelle du territoire devrait fixer 
l’objectif d’environ 1850 logements neufs par an, 
en accord avec les enjeux de sobriété foncière.  
Il faut voir dans cette construction l’opportunité 
de loger les habitants mais aussi de maintenir le 
dynamisme économique.

La candidature des Mégalithes de Carnac  
et des rives du Morbihan au Patrimoine 
mondial de l’Unesco entre dans sa dernière ligne 
droite. Que va apporter cette inscription ?
Ce serait un honneur ! Cette inscription nous 
donnerait aussi, en tant qu’acteur du territoire, 
une immense responsabilité. Une inscription sur 
la Liste du patrimoine mondial est un engagement 
du territoire à œuvrer pour la protection et la 
transmission de ce patrimoine mégalithique 
exceptionnel. Le prestige qu’engendre une 
telle reconnaissance participerait à la prise 
de conscience collective de l’importance de 
préserver ce précieux pan de l’histoire de 
l’humanité pour les générations futures.

@gmvagglo

SUIVEZ-NOUS SUR  
LES RÉSEAUX SOCIAUX

Dalc’h al lojeris zo e-kreiz prederiadennoù tud ar 
c’hornad. Petra a c’hell bout graet get an tolpad-kêrioù, 
karget a gempouez sokial an annez ?
An tolpad a ro bec’h àr ar sujed-se hag àr heni an dilec’hiiñ 
pandeogwir int liammet an eil doc’h egile. Dav eo deomp 
bout prest da zegemer muioc’h a dud desachet get hon 
douar, mes traoù arall zo. Dober zo a lojerisoù ivez abala-
mour d’ar cheñchamantoù er gevredigezh a vremañ, evel 
kresk an tiegezhioù unkar hag an daou-anneziñ stag 
doc’h ar pellabour. Ostilhoù a-ratozh zo get an tolpad mes 
oc’hpenn-se e labouramp àr ur Programm lec’hel nevez evit 
an annez. En teul-se, termenet ennoñ doberoù an tolpad 
a-fet al lojeris, e vo lakaet da bal sevel àr-dro 1850 lojeris 
nevez bep blez, en ur zerc’hel kont ag an dalc’hoù a-fet 
sobrentez ar font. Get ar savadurioù-se hor bo tro da lojiñ 
tud ar vro ha da zerc’hel get al lañs ekonomikel ivez.

Tuchant e vo pazenn ziwezhañ an emstrivadur evit ma 
vo meurvein Karnag ha ribloù ar Mor Bihan àr roll glad ar 
bed get an Unesco. Petra a zegasehe an anzavadur-se ?
Un enor e vehe !  Evel oberour tiriadel e vehe ur pikol karg 
da sammiñ ivez. Bout enskrivet àr Roll glad ar bed a dalv 
e ranko an tolpad striviñ evit diwall ar meurvein dibar-se 
hag o gwareziñ a-rumm-da-rumm. An uhelvrud a vehe 
da-heul a rohe da gompren d’ar pep brasañ pegen pouezus 
eo gwareziñ ar pennad prizius-se ag istoer mab-den evit ar 
rummadoù da zonet.

DAOU C’HOULENN GET DAVID ROBO,  
PREZIDANT MOR BIHAN – GWENED TOLPAD

https://www.facebook.com/GMVagglo
https://www.instagram.com/gmvagglo/
https://fr.linkedin.com/company/gmvagglo
https://twitter.com/GMVagglo
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votre découverte du jour en trois 
clics (lieu, date, photo).

VÉGÉTAUX, ANIMAUX,  
QUI SONT-ILS ?
Treize espèces caractéristiques 
et facilement reconnaissables 
ont été identifiées par l’agglomé-
ration et un comité scientifique. 
Un précieux casting regroupé en 
trois grandes familles : jardin, 
rivage et forêt afin de représenter 
la diversité de nos paysages et de 
pouvoir être identifiées sur tout 
le territoire. L’hirondelle rustique, 
le coucou gris, la cétoine dorée, 
le papillon demi-deuil, le lézard 
des murailles, le hérisson d’Eu-
rope, la bernache cravant et 
la morgate (poisson) sont nos 
sentinelles animales. Quant aux 
espèces végétales, ce sont le 
lilas commun, l’orchis bouffon, la 
primevère sauvage, le chêne et le 
châtaigner qui sont sous le feu 
des projecteurs ! 

*Un projet financé par l’Union européenne. 

A vez-vous, cette année, 
entendu le coucou gris 
chanter ? L’odeur déli-
cieuse du lilas vous 

a-t-elle déjà chatouillé le nez ? 
Si vous êtes sensible aux signes 
du changement de saison que 
seule la nature sait nous offrir, 
cette mission est faite pour 
vous. Sentinelles du climat est 
la nouvelle plateforme d’obser-
vation participative* lancée par 
l’agglomération, le Parc naturel 
régional et Clim’Actions dans la 
lignée de l’Atlas communal de la 
biodiversité. Son objectif : étudier 
les effets du changement clima-
tique sur des espèces animales 
et végétales.

VOTRE MISSION
Au fil de vos balades, trajets, 
séances de jardinage, gardez 
les oreilles et les yeux grand 
ouverts ! Si vous entendez ou 
apercevez l’une des espèces 
concernées, connectez-vous à 
l’application dédiée et identifiez 

Biodiversité : 
TREIZE ESPÈCES 
TÉMOINS  
À OBSERVER  
DE PLUS PRÈS

Le changement climatique a des effets bien visibles 
sur notre territoire, à commencer par celui sur  
les espèces vivantes. Avec « Sentinelles du climat » 
chacun peut aider la recherche grâce à l’observation 
de treize espèces témoins. 

Réservoirs de biodiversité, 
remparts face à l’érosion des 
sols, filtres naturels garantis-
sant la qualité des eaux : les 
haies qui bordent les champs 
sont précieuses pour notre envi-
ronnement. Face à la dispari-
tion massive des bocages qui 
touche particulièrement la 
Bretagne depuis près de 80 ans, 
le programme Breizh Bocage, 
porté par la Région et cofinancé 
par l’Union européenne, œuvre 
à restaurer ces haies pleines de 

bienfaits. Dans le cadre de ce 
dispositif, depuis 2019, sur notre 
territoire, près de 40 000 arbres 
ont été replantés : chênes, noise-
tiers et autres espèces locales 
viennent border les parcelles agri-
coles sur une soixantaine de kilo-
mètres. Ce programme se poursuit 
cette année : en étroite collabora-
tion avec les agriculteurs, l’agglo-
mération propose et dessine les 
plans des futurs linéaires, choisit 
les essences et fait mener à bien 
les chantiers de plantation. Des 

aménagements sans surcoût pour 
l’agriculteur qui s’engage, de son 
côté à conserver ces haies pour 
30 ans. Le bois de ces haies pourra 
être valorisé en plaquettes pour 
alimenter les chaufferies, bois 
d’œuvre, litière pour animaux... 
Une plantation d’avenir. 

ENVIRONNEMENT : le retour des haies 
bocagères dans nos campagnes

Éric Legret, photographe, capte depuis 
près de 30 ans les gestes et rituels du Gouren,

son sujet de cœur.
À QUOI SERVIRONT 
CES INFORMATIONS ?
Toutes les données 
référencées alimenteront 
l’observatoire GéoNature 
du Parc naturel régional 
et la plateforme régionale 
des données naturalistes 
permettant aux scientifiques 
d’obtenir de précieuses  
informations sur les espèces. 
Elles seront comparées  
d'année en année pour 
percevoir les effets du  
changement climatique sur 
les espèces (date de bour-
geonnement, arrivée  
des oiseaux…). Alors, prêts, 
feu, observez !

+ D’INFOS
Démonstration le 17 mai de 14 h à 20 h 
au CIAP de Limur, gratuit.
Exposition visible jusqu’au 2 juin.

+ D’INFOS
Contact : Yannick Jego - 07 62 48 58 19 
y.jego@gmvagglo.bzh

Gouren :
LUTTER POUR EXISTER 

L e Gouren (lutte), c’est 
l’histoire d’un rituel 
breton qui date du 
4e siècle. Ce sport de 

combat basé sur le respect 
de l’autre a traversé les 
époques et conservé ses 
marqueurs : la poignée de 
main avant de débuter, la 
sciure qui éclabousse lors 
des corps à corps et même 
parfois, le mouton en guise 
de trophée ! Pourtant, avec 
un seul formateur profes-
sionnel dans le Morbihan, 
la pratique tend à s’invisi-
biliser et pourrait être, à 
terme menacée, faute de 
transmission.

Bien loin d’être mis au 
tapis, ce patrimoine vivant 
n’a pas dit son dernier mot 

et fera la démonstration de 
tous ses talents le 17 mai 
prochain à Limur. Portée 
par l’agglomération, cette 
journée proposera une initia-
tion tous publics ainsi que la 
découverte de l’exposition 
« Le serment d’un peuple », 
une série de 25 photos d’Éric 
Legret dédiée au Gouren à 
Ti ar Vro Gwened. La projec-
tion du film « Lutter pour 
exister » coéditée avec le 
média KUB invitera ensuite 
les spectateurs à suivre Kévin, 
seul formateur morbihannais 
dans sa mission de trans-
mission. La conférence qui 
suivra sera, enfin, l'occasion 
pour les différents acteurs 
du territoire d'envisager un 
avenir solide à cette pratique 
ancestrale. 
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Une dizaine de sorties 
"Sentinelles du climat" sont programmées 

en 2025 par le Parc naturel régional.

Téléchargez 
l'appli

EN SAVOIR +

https://www.ciap-limur.bzh/
mailto:y.jego%40gmvagglo.bzh?subject=
https://www.parc-golfe-morbihan.bzh/agenda/sentinelles-du-climat-cest-quoi/


Territoire neutre en carbone. 
Voilà l’ambitieux objectif du 
nouveau SCoT AEC :  schéma 
de cohérence territoriale air 
énergie climat, document stra-
tégique qui guidera les choix 
d’aménagement et de déve-
loppement sur l’agglomération 
à l’horizon 2050. Un document 
qui intègre les stratégies visant 
à lutter contre le réchauffe-
ment climatique, en organi-
sant notre manière de réduire 
nos émissions de gaz à effet 
de serre. Mais, pour atteindre 

l’objectif de neutralité carbone, 
il faudra compenser les émis-
sions restantes. Pour cela, 
il faudra compter sur nos 
espaces verts et naturels. En 
effet, grâce à la photosynthèse, 
forêts, haies et bocages ont le 
fabuleux pouvoir de stocker le 
carbone de l’air. C’est pourquoi 
la préservation de nos forêts 
et boisements, de nos zones 
humides, la lutte contre l’artifi-
cialisation des sols et la végé-
talisation guideront les projets 
de demain. 
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d’avancer. J’ai été accompagné pour 
notre gestion des déchets, notre 
recherche de foncier et le finance-
ment de notre agrandissement.

VOUS AVEZ BÉNÉFICIÉ  
DU FONDS VERT DE L’ÉTAT  
POUR VOTRE PROJET  
DE DÉVELOPPEMENT,  
DE QUOI S’AGIT-IL ?
Nous déménagerons d’ici moins 
d’un an du côté de Saint-Avé dans 
un nouvel atelier, pensé pour 
accompagner notre croissance, 
accueillir de nouvelles machines, 
de nouveaux talents et relever les 
défis énergétiques de demain. Loin 
des bâtiments industriels clas-
siques, ce projet a été pensé pour 
réduire notre empreinte, optimiser 
nos consommations grâce à un 
système de récupération de chaleur 
et revoir notre manière de produire. 
Son architecture verticale, elle, 
permettra de préserver le foncier. 
Cet investissement n’aurait pu voir 
le jour sans un accompagnement 
structurant, notamment grâce au 
Fonds Vert de l’État, qui nous a 
accordé une aide de 80 000 €. 

créent. Une terre où la polyvalence 
des métiers et la qualité du savoir-
faire permettent de répondre aux 
défis d’aujourd’hui et de demain.

L’ACCOMPAGNEMENT 
DES PME EST L’UNE DES 
PRINCIPALES MISSIONS DE 
TERRITOIRES D’INDUSTRIE
Oui. Il existe un préjugé tenace 
selon lequel l’entrepreneur serait 
un solitaire. C’est faux. Ou plutôt, 
ce n’est vrai que si l’on ignore les 
ressources mises à notre disposi-
tion. Nous ne sommes pas seuls. 
À l’échelle de l’agglomération, un 
chargé de mission nous accom-
pagne, nous informe, nous éclaire. 
Chaque mois, nous recevons une 
newsletter qui nous fait gagner un 
temps considérable en nous tenant 
informés des opportunités, des 
aides disponibles, des actualités 
de notre secteur. Mais au-delà des 
informations, il y a le lien humain. 
Des rencontres, des échanges, 
des conseils concrets qui nous 
permettent de prendre du recul et 

PARLEZ-NOUS  
DE VOTRE ENTREPRISE
Golfe Agencement qui fêtera 
bientôt ses 30 ans invente, dessine, 
façonne et réalise en atelier 
des aménagements intérieurs 
sur-mesure pour des particuliers, 
des commerces, restaurants, 
hôtels… Nous avons à cœur de livrer 
des réalisations où l’intelligence de 
la main épouse celle de l’esprit. Nos 
équipes – menuisiers ébénistes, 
poseurs, concepteurs (25 salariés) 
– œuvrent avec la même exigence.

COMMENT PERCEVEZ-
VOUS LE DYNAMISME 
INDUSTRIEL  
DU TERRITOIRE ? 
Le dynamisme d’un territoire ne 
tient pas à de simples chiffres, 
mais à une alchimie subtile entre 
ses acteurs. Nous avons la chance 
d’évoluer dans un écosystème 
industriel à la fois dense et stimu-
lant. Des hommes et des femmes 
qui entreprennent, innovent, 

activer
la force  d'un réseau

TERRITOIRES 
D’INDUSTRIE,

Le label Territoires d’industrie attribué par l’État 
pour 4 ans au Pays de Vannes vient affirmer  
la reconnaissance d’une terre de production et  
d’excellence. Avec ce label, l’agglomération apporte 
un accompagnement aux entreprises industrielles 
du territoire. Témoignage de l'une d'elles.

Anthony Lepiouff, directeur de Golfe agencement 
depuis bientôt 4 ans.

La pose des pétales a eu lieu début mars.

GARE DE VANNES :  
QUAND TOUT SE DESSINE

+ D’INFOS
Contact à l'agglomération :  
02 97 68 70 69 ou  
l.guymare@gmvagglo.bzh 

STOCKAGE DU CARBONE,  
LE POUVOIR DES ARBRES

Les mois passent et ne se 
ressemblent pas du côté de la 
gare de Vannes où les phases 
de travaux se succèdent pour 
laisser entrevoir l’allure défi-
nitive que prendra le Pôle 
d’échanges multimodal. Alors 
que le parvis devant le bâti-
ment voyageur se dévoile 
plus aéré et végétalisé, une 
piste cyclable bidirectionnelle 
se dessine. L'avenue Favrel 
et Lincy circule, elle, sur une 
voirie redessinée. C’est désor-
mais du côté de la passerelle 

que se tourne le chantier. Ce 
mois d’avril verra fleurir les 
deux rotondes avec la pose des 
pétales autour de la rampe à 
vélo, d’un escalier piéton et 
d’un ascenseur en son cœur. 
Deux équipements centraux 
qui permettront à chacun d’ac-
céder à la passerelle dès cette 
fin d’année. 

+ D’INFOS
pem-gare-vannes.bzh 

Pas toujours simple de s’y retrouver 
parmi les consignes de tri…  

Si les règles se sont dernièrement  
simplifiées, de nombreuses erreurs de 
direction surviennent encore à l’heure  

du passage aux cases poubelles.  
En effet, sur le territoire, 31 % des bacs 

de recyclage collectés contiennent  
au moins une anomalie.  

De mauvais aiguillages fort  
regrettables puisqu’ils perturbent  

le fonctionnement du centre de tri. 
Pour bien connaître les erreurs  

récurrentes et progresser sur  
la quantité de déchets valorisés,  

4 camions-bennes ont été équipés  
de caméras capables d’identifier,  

dans la trémie, les déchets qui  
n’auraient pas leur place lors des 
collectes de déchets recyclables  

ou d’ordures ménagères.  
Des informations qui permettent  

de transmettre les bons messages  
aux habitants. 

DÉCHETS : 
un œil vigilant  
pour éviter les 

erreurs de tri 

 + D’INFOS
VOTRE BAC DE TRI DÉBORDE ?  

NE TASSEZ PAS !   
Vous pouvez demander un bac de tri  

plus grand au 02 97 68 33 81

• Les déchets recyclables doivent 
être déposés en vrac, sans sac, 

non imbriqués dans le bac de tri.

• Tous les emballages et 
papiers doivent être déposés 

dans le bac de tri pour  
être valorisés.

L’ESSENTIEL DU TRI

mailto:l.guymare%40gmvagglo.bzh%20?subject=
https://www.golfedumorbihan-vannesagglomeration.bzh/projets/le-pole-dechanges-multimodal-de-la-gare-vannes-pem/
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de la rubrique Tour d’horizon  

en breton sur le site  
de l’agglomération.
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L' équation est complexe : d’un équation est complexe : d’un 
côté, l’attractivité croissante du côté, l’attractivité croissante du 
territoire, de l’autre, la flambée territoire, de l’autre, la flambée 
des prix de l’immobilier et l’offre des prix de l’immobilier et l’offre 
inadaptée. Alors, comment par-inadaptée. Alors, comment par-
venir à loger convenablement venir à loger convenablement 

et durablement les habitants ? Réinventer l’accession, et durablement les habitants ? Réinventer l’accession, 
vivre ensemble autrement, entretenir l’habitat exis-vivre ensemble autrement, entretenir l’habitat exis-
tant… Explorons, les potentiels pour permettre aux ha-tant… Explorons, les potentiels pour permettre aux ha-
bitants de faire leur nid ici.bitants de faire leur nid ici.

Logement : 
vivre ici

L es acteurs du territoire, 
aux côtés de l’association 
Paysages de Mégalithes, 
se sont engagés depuis 

2012 dans la candidature pour 
l’inscription des Mégalithes des 
rives du Morbihan au Patrimoine 
mondial de l’Unesco. Le pourquoi 
du comment en trois points.

UNE INSCRIPTION 
UNESCO, KEZAKO ?
L’Unesco est l’Organisation des 
Nations unies pour l’éducation, 
la science et la culture. Elle 
défend l’idée qu’il existe un patri-
moine commun à tous et qu’il est 
l’un des supports possibles du 
dialogue interculturel nécessaire 
au maintien de la paix. Grâce à 
une convention, elle identifie et 
protège les biens porteurs d’une 
« valeur universelle exception-
nelle ». En France, par exemple 
le Bassin-minier du Nord-Pas-de-
Calais ou l’œuvre de Le Corbusier 
sont inscrits.

QUI VOTE ?
L’inscription est décidée par le 
Comité du patrimoine mondial 
lors d’une session de vote annuelle, 
selon un protocole très encadré. 
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L’enceinte de Kergonan, Île-aux-Moines.

Il est composé de représentants 
de 21 États. Un vote positif du 
Comité ferait des « Mégalithes de 
Carnac et des rives du Morbihan » 
le 54e bien français inscrit lors de 
la session qui aura lieu en juillet 
2025 à Paris.

POURQUOI CET ENSEMBLE 
MÉRITE D’ÊTRE INSCRIT ?
Les rives du Morbihan repré-
sentent une zone exception-
nelle et unique au monde. Ce 
patrimoine, plus ancien que 
les pyramides d’Egypte, aussi 
exceptionnel que le château de 
Versailles et aussi fragile que 
la barrière de corail, présente 5 
caractéristiques qui justifient sa 
candidature :  une concentration 
de menhirs inégalée au monde, 
une grande diversité et abon-
dance de gravures, une densité 
hors du commun de tombeaux 
(dolmen et tumulus), une accu-
mulation inédite d’objets et un 
paysage unique au monde lié à 
sa situation maritime. 

Mégalithes : 
TOUT SAVOIR SUR  
LA CANDIDATURE UNESCO…

LA SEMAINE  
DU GOLFE  
DÉBARQUE 
FIN MAI 

Voir notre petite mer sous son meil-
leur jour, c’est la découvrir, recou-
verte de bateaux naviguant d’île 
en île. C’est la découvrir, joyeuse ; 
pleine de marins chantants de 
port en port. C’est la découvrir lors 
de la Semaine du Golfe ! Rendez-
vous du 26 mai au 1er juin pour la 
13e édition de cette fête unique 
en Europe dédiée au patrimoine 
maritime. Véritable terrain de jeux 
pour les marins, notre littoral va 
se transformer, pour l’occasion, en 
musée à ciel ouvert pour observer 
voiliers de pêche, trois-mâts et 
goélettes et bien d’autres flottilles 
venues de tous horizons dans une 
ambiance festive dont chaque port 
a le secret. Et pour accompagner 
la candidature du site des Méga-
lithes du Sud de la Bretagne au 
Patrimoine mondial, cette édition 
sera l’occasion pour les marins et 
les visiteurs de découvrir les trésors 
millénaires terrestres et maritimes 
du Golfe. 
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Plus d’un millier de bateaux traditionnels
navigueront durant la Semaine du Golfe. 

Téléchargez 
le livret  

pédagogique

EN SAVOIR +

+ D’INFOS
semainedugolfe.com 

https://www.semainedugolfe.com/
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74 %
Résidences principales  

sur le territoire

14
Communes soumises  
à l’obligation de faire  

des logements sociaux

114 583 
Logements  

sur l’agglomération

33 %
des logements  

sont en copropriétés 

61 %
de gain énergétique, en moyenne,  
pour les logements accompagnés 
par l'Opération Rénovée en 2024

2,04
Personnes  

par ménage/logement

30 M€ 
consacrés au programme  
local de l’habitat (PLH)

DOSSIERDOSSIER

Chiffres    clés

Logement : 
vivre ici
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Acheter son logement moins cher  
grâce au BRS. Et moi, j’y ai droit ?

Le bail réel solidaire, nouvel outil porté par l’agglomération (via son 
propre Organisme foncier solidaire) est un dispositif qui permet à 

des actifs qui ne pourraient pas devenir propriétaires d’un logement 
au prix du marché d’accéder à la propriété pour 30 à 50 % moins cher.  

Trois conditions doivent être réunies pour bénéficier du BRS :  
respecter les conditions de ressources (75 % de la population 

est éligible), faire de son logement sa résidence principale et ne pas 
cumuler avec une autre propriété répondant aux mêmes besoins.

Tous les logements 
disponibles sur 
ofsgmva.bzh 

D'importants travaux 
de rénovation ont été 
accompagnés par
l'agglomération 
dans le centre-ville 
de Vannes.

Vérifiez  
votre éligibilité  

en flashant  
ce code
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Cadre de vie, climat tempéré, 
dynamisme économique… Vivre ici 

est un souhait pour de nombreux 
ménages. Mais dans un contexte  

de crise, face au difficile  
accès au crédit immobilier et  

à une offre pas toujours alignée 
sur la demande, les possibilités 

d’accéder à la location ou  
à la propriété se font rares. 

D’autant plus sur un territoire 
déjà en tension. Pas de solution 

miracle, mais pourtant des 
pistes existent pour continuer 

à se loger sur le territoire. Entre 
accession abordable, logements 

intergénérationnels, aide à la 
rénovation… zoom sur les actions 

engagées par l’agglomération. 

Bâtir  
un avenir  

solide

une des clés réside dans l’existant. 
D’ambitieux programmes de réno-
vation permettent ainsi de réha-
biliter maisons individuelles et 
logements collectifs pour loger 
chacun dignement. L’Opération 
programmée d’amélioration de 
l’habitat et de renouvellement 
urbain (OPAH RU) portée par l’ag-
glomération a permis d’accompa-
gner les travaux de rénovation de 
142 logements dans le centre-ville 
de Vannes. Couplée à d’impor-
tants travaux de ravalement de 
façades, cette opération démarrée 
en 2021 contribue à améliorer le 

N otre territoire offre un 
cadre attractif pour 
les ménages. Ainsi, à 

l’horizon 2050, ce dernier verra 
indéniablement sa population 
augmenter. Dans un contexte déjà 
tendu, l’agglomération travaille à 
pouvoir offrir à chaque ménage 
un logement en fonction de 
ses besoins. Objectif premier : 
préserver le logement en rési-
dence principale à l’année.

DU LOGEMENT À L’ANNÉE
En 2024, 433 logements sociaux 
ont été agréés sur le territoire 
augmentant ainsi l’offre destinée 
aux familles aux revenus modestes, 
étudiants, jeunes actifs… À ce titre, 
pour répondre aux besoins de 
flexibilité et de mobilité profes-
sionnelles des jeunes, la première 
résidence sociale jeunes actifs 
du territoire verra bientôt le jour 
(lire en p.14) « Notre priorité est 
de loger les actifs qui travaillent 
ici afin de répondre aux besoins 
des habitants en termes d’emploi 
et de mobilité. L’agglomération 
a innové avec la création d’un 
nouvel outil puissant : l’Organisme 
foncier solidaire qui permet de 

proposer de l’ordre de 120 à 150 
logements par an en accession 
sociale à la propriété à des prix 
de 30 à 50 % moins chers que les 
prix du marché », indique Jean-
Marc Dupeyrat, vice-président en 
charge de l’habitat et président de 
l’OFS (voir encadré ci-contre).
D’autres mesures phares viennent 
conforter la volonté locale de favo-
riser le logement à l’année ; on 
citera la majoration de la taxe d’ha-
bitation sur les résidences secon-
daires pour douze communes ou 
encore l’encadrement des meublés 
de tourisme sur six communes. 
Pour favoriser la construction de 
logements destinés à l’habitat 
permanent, l’agglomération aide 
plus fortement l’île d’Arz et l’île aux 
Moines dans l’acquisition d’achat 
foncier. Enfin, une nouvelle aide 
a été créée afin de permettre à 
des communes d'aménager des 
terrains pour proposer de l'habitat 
léger, favorisant des initiatives 
innovantes comme le village de 
tiny houses de Grand-Champ.

AMÉLIORER, ADAPTER L’EXISTANT
Pour répondre à la demande crois-
sante en logements sur le territoire, 

cadre de vie dans le cœur battant 
du territoire.
Depuis 2012, le service Opéra-
tion Rénovée de l’agglomération, 
Espace Conseil France Rénov', 
accompagne les habitants dans 
leurs projets d’amélioration de 
logement pour répondre à deux 
grands défis : celui de l’adaptation 
des logements aux handicaps et 
au vieillissement de la popula-
tion et celui de la performance 
énergétique. S’y retrouver parmi 
les aides de l’Etat, décortiquer 
un devis, faire les bons choix en 
termes de travaux… l’Opération 

900 propriétaires occupants ont été conseillés 
par l'Opération Rénovée en 2024. Ici, reprise de charpente

et isolation de la toiture.

Rénovée accompagne un nombre 
de demandes croissant chaque 
année pour aider chaque habitant 
à mieux vivre chez lui.

HABITER DEMAIN
Avec l’élaboration de son nouveau 
Programme local de l'habitat qui 
verra le jour en 2025, l’agglomé-
ration poursuit ses efforts pour 
répondre à l’une des préoccupa-
tions majeures des habitants tout 
en intégrant les grands enjeux 
d’avenir de notre territoire. Mobi-
lité, lutte contre le réchauffement 
climatique, sobriété foncière 
guideront chaque projet pour une 
stratégie de territoire cohérente 
au profit d’une plus grande qualité 
de vie. 

https://www.ofsgmva.bzh/


©
 C

lu
b

La Maison Ajoncs de Sulniac proposera douze logements autonomes
de 35 m² environ associés à 5 logements pour jeunes. 
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OPÉRATION RÉNOVÉE /  
Christian à Sarzeau

« Ma mère, qui est âgée de plus de  
80 ans, avait besoin d’une salle de bains 

adaptée. Sans trop savoir, nous avons 
contacté un plombier. C’est lui qui 

nous a conseillé de nous rapprocher de 
l’Opération Rénovée. Elle a tout de suite 
été mise en confiance par la conseillère 

qui nous a rendu visite. Selon nos 
ressources, nous avons bénéficié d’un 

accompagnement complet : diagnostic, 
aide à la compréhension des devis, suivi 

comptable. Nous avons apprécié le fait 
d’être systématiquement averti de 

ce qu’il allait se passer pour nous, cela 
nous a évité de mauvaises surprises !  

La bonne, c’est que nous avons pu 
obtenir une aide de l’État pour refaire  
la salle de bains, mais aussi l’isolation 

des combles, de la cave... Sans eux,  
on aurait probablement laissé tomber 
tant cela nous semblait compliqué ! »

OPÉRATION RÉNOVÉE / Jean-Yves à Baden
« J’habite une maison des années 50 qui présentait 
des désordres thermiques, je sentais bien que l’air 
chaud s’échappait. J’ai contacté l’Opération Rénovée, 

à l’agglomération, pour savoir si je pouvais 
bénéficier d’aides concernant l’isolation 

des combles. Une conseillère est venue 
chez moi pour faire un état des lieux 
et voir à quels dispositifs je pouvais 
prétendre. On m’a proposé trois 
scénarios. Bien vite, je me suis rendu 
compte que je pouvais aller plus loin 
dans mes travaux et obtenir  

plus d’aides. J’ai donc fait changer  
la porte d’entrée et la chaudière en plus 

de l’isolation. Cette année, nous sommes 
passés de 2 500 à 1 000 euros de dépenses  

en énergie. Et le confort est bien meilleur !  
La conseillère qui m’a aidé a aussi fait preuve  
d’une grande patience avec moi en répondant à 
chacune de mes inquiétudes. »

TéMOIGNAGES
Rénovation énergétique, maintien  
à domicile, achat d’un premier logement… 
Ces habitants ont frappé à la porte  
de l’agglomération pour bénéficier  
d’un accompagnement, ils racontent.

BAIL RÉEL SOLIDAIRE / Alexandra à Vannes
« Nous vivons depuis plus de 10 ans à Vannes, en location. C’est en faisant des recherches pour 

acheter un logement à Vannes que je suis tombée sur des appartements neufs vendus grâce au 
bail réel solidaire, un système de vente à prix encadré. Nous avons dû remplir un dossier 

BRS pour voir si nous correspondions aux critères (revenus, situation). Nous avions 
aussi besoin d’un accord de principe de financement pour valider notre dossier, mais, 
comme dans un projet classique, il faut trouver une banque ! Nous déménagerons 
en septembre prochain dans un appartement neuf, tout près de la gare, ce qui nous 
permettra d’aller travailler facilement en transports en commun, surtout avec  
l’arrivée du Pôle d'échanges multimodal. Notre appartement de 78 m² vendu  
à 250 000 euros est identique et propose les mêmes prestations que ceux vendus  

à prix libre dans le même immeuble. Sans le BRS nous n’aurions jamais pu acheter ! 
C’est un gros coup de pouce pour un premier achat, en contrepartie, nous acceptons de 

ne pas faire de plus-value lors de la revente. Il faut voir ça comme un acte militant pour 
lutter contre la spéculation ! »

Pour les Ajoncs, l’exception, c’est 
la règle. Cette entreprise sociale 
de l’habitat spécialisée dans la 
construction et la gestion immobi-
lière de foyers et résidences pour 
les publics spécifiques (personnes 
âgées, jeunes, handicap) travaille 
actuellement sur plus de 20 projets 
de logements inclusifs dans le 
Morbihan. Objectif : répondre aux 

Sulniac, proposent des logements 
autonomes, agréables et acces-
sibles qui pourront évoluer au fil 
des années et de la dépendance 
avec de vrais espaces communs 
pour offrir du lien social et main-
tenir une citoyenneté », souligne 
le directeur des Ajoncs, Emmanuel 
Bertrand. La circulation intérieure 
a été pensée afin de permettre aux 
habitants de se retrouver sans avoir 
besoin de sortir. Et sa localisation 
au cœur du village ne doit rien au 
hasard. Ce projet, initié par le CCAS 
et co-construit avec la mairie et 
dont les travaux commenceront 
en fin d’année, permettra aux 
Sulniacois qui le désirent de conti-
nuer à participer à la vie du village. 
« Un jour, je pourrai faire le choix 
d’habiter avec vous », voilà ce qu’ils 
doivent pouvoir se dire en passant 
devant la Maison Ajoncs. L’adhésion 
des futurs résidents au projet : voici 
son secret de longévité… 

Sulniac. « Un jour,  
je pourrai faire le choix 
d’habiter avec vous »

enjeux démographiques liés au 
vieillissement. En mode expéri-
mentation, le bailleur social breton 
s’est tout d’abord questionné : 
« Dans quel logement aurions-nous 
envie de vieillir ? », pour concevoir 
avec ses architectes des loge-
ments d’un genre nouveau. « Les 
Maisons Ajoncs, dont la première 
résidence du territoire naîtra à 

La coloc intergénérationnelle 
pour partager une maison  
et un bout de chemin…
Dans la maison de madame Le 
Breton, à Vannes, chacun son étage : 
« Le rez-de-chaussée pour moi et en 
haut, la chambre et la salle de bains 
de Tomba », décrit la propriétaire.  
À 83 ans, cette retraitée vivant 
seule a fait le pas de se lancer 
dans la coloc pour une seule et 
bonne raison : avoir de la compa-
gnie. L’arrivée de Tomba, de près 
de 50 ans son cadet, comble depuis 
septembre ses espérances. La 
cohabitation avec cet étudiant en 
master à l’UBS lui offre la présence 
dont elle avait besoin. Mais pas 
seulement ! « Même si chacun vit sa 
vie, nous passons de bons moments 

ensemble, j’aime lui faire goûter des 
choses qu’il ne connaît pas. Le cidre, 
la galette, en me disant que lorsqu’il 
repartira, il se souviendra de ça ! », 
sourit la propriétaire. Arrivé de Cler-
mont-Ferrand en septembre pour 
poursuivre ses études, Tomba, lui, 
mesure son aubaine : « Il n’y avait 
plus de places en résidence univer-
sitaire et le premier logement que 
j’avais trouvé ne me permettait pas 
de pouvoir rentrer après mes cours 
en bus. Sur les conseils de l’univer-
sité, j’ai contacté Un toit 2 géné-
rations, qui propose la coloc inter-
générationnelle et j’ai rencontré 
madame Le Breton ! »  

+ D’INFOS
1toit2generations.fr 

En 2024, 50 binômes 
ont été créés dans le Morbihan. 

https://www.1toit2generations.fr/


Sarzeau, plus grande commune 
de la Presqu'île de Rhuys, 

constitue l’un des pôles 
d’équilibres du territoire. 
C’est notamment sur elle 

que s’appuient ses habitants 
et ceux des alentours pour 

trouver les équipements du 
quotidien sans aller jusqu’à 
Vannes. Dans cet objectif, la 

commune travaille à améliorer 
son offre de soins en attirant, 

notamment, des médecins 
généralistes. Le projet de  

« pôle de santé », piloté par 
Morbihan Habitat devrait 

permettre de corriger le tir et 
de répondre à un autre besoin : 

le logement abordable.  
En effet, au-dessus de ce 
pôle, qui réunira 40 à 50 

professionnels de santé avec 
un système de garde et une 

salle de soins destinée  
aux urgences, seront construits 

dix logements destinés  
à la location sociale en 2027.  

Et c’est, sur cette même entrée 
de ville qu’une autre opération 

permettra à des actifs de 
s’installer. « Les Clés du Pâtis, 
programme de 26 logements, 

dont 4 petites maisons 
individuelles, tous accessibles 

via le bail réel solidaire qui 
pourra accueillir de nouveaux 
propriétaires et contribuer à 

faire de ce quartier un nouveau 
lieu de vie en centre-bourg ! »,  

se réjouit le maire.

Trois questions  
à l’ADIL, l’incollable  
du logement

L’ADIL, agence départemen-
tale d’information sur le 
logement, conseille et 

informe gratuitement les habitants 
du Morbihan sur toutes les questions 
juridiques, financières et fiscales 
relatives au logement. Top trois des 
questions les plus posées avec 
Elise Demay, directrice.

Quels sont les délais  
de préavis pour la fin d’un contrat 
de location ? 
Lorsqu’un locataire souhaite quit-
ter son logement, il doit respecter 
un préavis de 3 mois pour un lo-
gement vide et d’un mois pour un 
meublé. Un délai qui pourra être 
abaissé dans certaines situations 
(zone tendue, état de santé, pre-
mier emploi, perte d’emploi…)
Le bailleur, lui ne peut donner congé 
qu’à la fin d’un bail. Un délai de 6 ou 
3 mois avant (logement vide/meublé) 
sera alors à respecter. Attention, ces 
délais ne commencent à courir qu’au 
moment de la signature du recom-
mandé par son destinataire.

Je suis locataire, mon logement 
est humide, en mauvais état  
ou dangereux, que faire ?
Si votre logement présente des 
signes de non décence, de risque 
pour la santé ou la sécurité, signa-
lez-le par téléphone à "Info logement 
indigne" (0806 706 806) et prenez 
contact avec l'ADIL. Attention, il vous 
faudra présenter des documents 
justifiant que vous avez déjà pris 
contact avec votre propriétaire pour 
signaler les désordres constatés.

Je souhaite acheter ou faire 
construire, comment l’ADIL peut 
m’aider ?
L’ADIL peut vous accompagner sur 
le volet juridique : connaître les 
différents types de produits (VEFA, 
BRS, achat HLM…), les contrats, 
garanties et assurances indispen-
sables. L’ADIL peut également vous 
proposer une analyse personnali-
sée de votre situation financière 
pour construire votre projet. 

Sarzeau,  
un quartier 

pour prendre 
soin de la  

santé et  
de la mixité

Le sujet

« JE SUIS PROPRIÉTAIRE  
DE PLUSIEURS LOGEMENTS  

SUR LE TERRITOIRE  
ET NE PEUX PLUS  

LES LOUER EN MEUBLÉS  
DE TOURISME COMME  

JE LE DÉSIRE… »

Sur les réseaux, à l’accueil, par téléphone ou sur le terrain, 
certains sujets qui froissent reviennent souvent  
lors de nos échanges. Nous y répondons.

ww
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Pour y voir clair dans la vie 
de la copropriété, le rôle de 
chacun, les évolutions régle-
mentaires, l’agglomération 
organise des ateliers gratuits 
sur le thème de la copropriété 
en partenariat avec l’ADIL du 
Morbihan et Urbanis.
Programme sur :
golfedumorbihan-vannes 
agglomeration.bzh 

+ D’INFOS

Adil du Morbihan 
02 97 47 02 30, retrou-
vez toutes les fiches  

pratiques et modèles  
de lettres 

sur adil56.org 

« Sur un territoire attractif comme 
celui-ci, nous savons que la ques-
tion du logement peut amputer 
les opportunités professionnelles 
des plus jeunes. » Après l’Île de 
France, Rennes, Nantes et Lorient, 

Espacil, bailleur social spécialisé 
dans les résidences pour jeunes 
et étudiants arrive à Vannes. C’est 
dans un lieu hautement straté-
gique, tout près de la Chambre 
des métiers et de l’artisanat et 

Des résidences jeunes 
actifs pour faire le lien 
emploi-logement

+ D’INFOS
espacil-habitat.fr/devenir-locataire/
etudiants-jeunes-actifs 

En effet, depuis l’été 2024, six 
communes du territoire particuliè-
rement soumises à la pression du 
marché immobilier et à la pénurie de 
logements résidentiels ont décidé 
d’adopter un règlement pour enca-
drer la croissance des meubles touris-
tiques. Vannes, Larmor-Baden, Arradon, 
Saint-Gildas-de-Rhuys, Sarzeau et 
Séné demandent aux propriétaires de 
meublés touristiques de déclarer leur 
hébergement et de solliciter, dans 
certains cas, une autorisation pour 

continuer la location en meublé de 
tourisme sur la plateforme Déclaloc. 
En fonction des communes, le nombre 
d’autorisations de locations touris-
tiques par hébergeur est limité, n’em-
pêchant pas ces derniers, bien au 
contraire, de louer leurs biens comme 
résidence principale. 

+ D’INFOS
Service tourisme : 02 22 07 42 78

du Centre de formation pour 
adultes qu’une résidence sociale 
pour jeunes actifs verra le jour au 
printemps 2027. 90 studios et une 
vingtaine de petits appartements 
équipés, réservés aux apprentis, 
contrats de professionnalisation, 
stagiaires et premiers emplois, 
éligibles aux APL permettront 
d’accompagner les débuts des 
jeunes pros. « Ces résidences sont 
à voir comme un tremplin. D’ail-
leurs, un salarié à temps plein est 
disponible pour les accompagner 
à trouver leur futur logement », 
souligne le directeur du dévelop-
pement Philippe Pelhate. 

Accedez à la plate-
forme Déclaloc

90 logements pour étudiants de 21 m² et 15 logements 
locatifs intermédiaires de 35 m² seront proposés.
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https://www.golfedumorbihan-vannesagglomeration.bzh/
https://www.golfedumorbihan-vannesagglomeration.bzh/
https://www.adil56.org/
https://www.espacil-habitat.fr/devenir-locataire/etudiants-jeunes-actifs/
https://www.espacil-habitat.fr/devenir-locataire/etudiants-jeunes-actifs/


Après la réunion collective, chaque 
joueur pratique le renforcement  
musculaire. L'individualisation du travail 
est primordiale. Au-delà de l'état  
de forme de chacun et des blessures 
potentielles, chaque poste a des carac-
téristiques spécifiques. Jean-Maurice 
Decubber travaille, ce jour-là, sur  
le renforcement cervical avec Mika 
Tuugahala l’entraîneur de la mêlée.

17EN IMAGES16 EN IMAGES

Bienvenue au Daucy Park, centre  
de performances des joueurs du Rugby Club 
Vannetais. C’est ici que, chaque jour,  
nos joueurs du Top 14 peaufinent leur technique, 
entraînent leur corps et travaillent  
leur stratégie. Visite côté coulisses !
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Les matinées commencent  
par des séances de mobilité.  

Ici, le 2e ligne Thimothée Mezou  
se prête à l’exercice du CMJ ou saut  

de contremouvement. L’objectif : 
sauter le plus haut possible depuis 
une position accroupie. Sa détente 

verticale est analysée de près  
par Mathieu Demy, data analyst.
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DE LA FORCE

Après l’entraînement, le soin.  
Selon les profils, séance kiné  
ou massages permettent  
aux joueurs de récupérer  
ou de travailler sur des zones  
particulières. Sur la photo,  
Paga Tafili bénéficie d’un massage 
récupérateur d’après match.

DU SOIN  

Place aux entraînements séparés 
(avant et trois-quarts). Comme ici, 

travail de touche sous le regard 
vigilant de Mathieu Cidre,  

entraîneur des avants. Ce n’est 
qu’ensuite que les joueurs  

pourront s’entraîner ensemble.  
L’objectif de l’entraînement  

en extérieur est d’approcher  
au maximum les conditions de match.

DE L'AGILITE  

DE LA REACTIVITE

Pour tester leur réactivité,  
Christiaan Van Der Merwe  

et Inaki Ayarza  
se confrontent, en duel,  

sur un exercice d’éveil cognitif.  
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Cet hiver, 4 tonnes de coquilles d’huîtres 
ont été récoltées sur le territoire après 
les fêtes de fin d’année. Une belle 
quantité qui pourra être broyée 
et transformée pour les 
cosmétiques, l’alimentation 
animale… Et la preuve 
que le territoire est bien 
une terre de trieurs… et 
d’amateurs des produits 
du terroir ! 

De bons restes
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Les 8 choses
à savo ir sur…

Le caméléon 
des mers

La morgate est l'un des animaux qui 
peut changer le plus rapidement 
de couleur. Sa peau peut en effet 

s'adapter en 3 secondes à l'environ-
nement où elle se trouve comme le 

sable, des rochers, des plantes... Une 
faculté qui lui permet de pouvoir 

échapper aux dangers ou chasser en 
toute tranquillité.

La start-up Ville de rêve établit des 
classements de lieux de vie grâce aux 

données publiques (Open Data) : qualité 
de vie, nature, sécurité, santé… font partie 
des principaux critères. En combinant ces 
informations, le site classe cette année 

Saint-Avé 12e au classement national des 
villages. Ses forces ? Sa localisation, son 

ambiance conviviale, ses associa-
tions et ses nombreux restos !

La ville 
de nos rêves

Un réseau invisible court sous nos pieds  
pour nous alimenter chaque jour en eau 
potable. Une eau, qui, pour le territoire 
de l’agglomération, provient majori-
tairement des rivières et barrages. 

La distance de ce réseau est de 
2 843 km, soit un aller-retour 

Vannes-Berlin.

Notre 
réseau d’eau

la déchèterie
La déchèterie de Tohannic  

à Vannes ferme ses portes pour une durée 
de 6 mois environ. Les travaux engagés  
permettront d’améliorer et de sécuriser 

la circulation sur le site, d’organiser  
l’espace pour les nouvelles filières  

de valorisation et d’installer, 
comme dans les autres déchèteries,  

un contrôle d’accès.

Les îles 
de la gare
Vous découvrirez, sous peu, le nouveau parvis  
de la gare, élargi, végétalisé dédié aux piétons  
et aux vélos. Il possède, cependant, un secret  
que vous ne décèlerez pas au premier coup d’œil.  
Les îlots de cette esplanade ; matérialisés par  
des pavés et un sol en granit incrusté d’espaces 
végétalisés ; ont des formes spécifiques qui 
évoquent des îles du Golfe comme Ilur, Gavrinis  
ou Tascon. De quoi voyager à travers la petite mer 
à peine un pied posé hors du train.
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Avec 927 monuments historiques protégés, le Morbihan  
est le département le plus riche de Bretagne, devant  

les Côtes-d'Armor (817), le Finistère (782) et l'Ille-et-Vilaine (564).  
Les Mégalithes de Carnac et des rives du Morbihan  

avec leurs 557 sites mégalithiques participent,  
forcément à ce record ! 

De sacrés  
monuments

Le nouveau 
site de l’agglo 

Le site internet de l’agglo s’est  
métamorphosé. Épuré et plus sobre,  

il n'a conservé que l'essentiel pour rendre  
la navigation et la recherche d’informations  

les plus simples possibles. Il s’adapte  
à tous les smartphones et consomme peu 
d’énergie, comme le confirme le référentiel 

Ecoindex qui lui a confié la note B !

Demandez  
votre badge
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Son truc à lui, c’est les sandwichs. 
Sans thon, ni mayo, mais en alu. 
Ancien responsable innovation 
dans l’industrie, Xavier Duveau, 
est calé en matériaux. Cet Avéen 
au pied marin, a cherché 2 ans 
durant à concevoir un bateau 
parfaitement recyclable composé à 
partir d'une couche de nid d’abeilles 
en aluminium prise en sandwich 

D roite dans ses bottes, 
Tiphaine Turluche sait ce 
qu’elle veut et surtout ce 

qu’elle ne veut plus. Depuis 2020, 
elle cultive et fait grandir son 
entreprise de bouquets écores-
ponsables. Produites sur sa ferme 
florale du Bono ou par l’une des 
fermes partenaires françaises, 
les créations modernes et inven-
tives des Bottes d’Anémone ont 
fait leur place dans les mains des 
mariées bretonnes, sur les tables 
des restaurants ou des bureaux 

d’entreprises locales. Des fleurs, 
locales, de saison, sans déchets : 
Tiphaine a de grands principes 
auxquels elle ne déroge pas 
malgré son succès et la crois-
sance de l’entreprise. Pour aller 
encore plus loin et poursuivre son 
engagement jusqu’au bout des 
tiges, elle a confié récemment 
la partie sensibilisation envi-
ronnementale à l’association du 
même nom. « L’ONG Les Bottes 
d’Anémone se saisit du capital 
sympathie de la fleur pour sensi-

Saint-Avé

Avec Saltenders, 
LES BATEAUX SE RECYCLENT

Le Bono

Un jardin  
D’ÉMERVEILLEMENT 
POUSSE DOUCEMENT 

21

Xavier Duveaux est passé 
par le programme d'incubation Incub'Activ.

Fête de printemps pour découvrir
les Bottes d’Anémone le jeudi 15 mai 

au Bono. Infos et inscriptions : 
lejardin@lesbottesdanemone.fr
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entre deux feuilles d’aluminium. 
Un matériau initialement destiné 
aux transports ferré, aérien ou 
spatial. « De nombreux bateaux en 
bout de course, finissent leur vie 
abandonnés dans nos ports ou 
jetés, c’est pourquoi j’ai travaillé 
sur une alternative aux semi-
rigides plus respectueuse de 
l’environnement. » Pour s’assurer 
de l’avenir de ses produits, Xavier 
Duveau s’est appuyé sur la 
filière de recyclage des métaux 
déjà existante. Saltenders, son 
entreprise qu’il vient tout juste 

de créer, le jette désormais dans 
le grand bain : du prototype à 
la réalité. Ses bateaux, fabriqués 
dans le Morbihan navigueront 
entre les îles du Golfe et, 
l’entrepreneur l’espère, sur d’autres 
mers : « L’annexe, très légère sera 
adaptée aux moteurs électriques, 
elle aura aussi, au-delà du fait 
d’être 100 % recyclable, une très 
grande durabilité, notamment face 
aux UV. Avec l’alu, on promet une 
durée de vie de 40 à 50 ans, sans 
entretien ! ». Des arguments eux 
aussi, travaillés solidement. 

Brandivy

Une épicerie   
ASSOCIATIVE POUR NOURRIR  
LE CENTRE-BOURG

L a petite épicerie du 
coin, c’est celle où l’on 
trouve l’essentiel, de bons 

aliments à mitonner, une boîte 
d’allumettes pour dépanner 
et surtout des visages fami-
liers. La petite épicerie du 
coin a longtemps fait rêver 
les habitants de Brandivy. 
Elle ouvrira prochainement 
ses portes au cœur du bourg 
dans une maison des asso-
ciations remise à neuf. « Pour 
faire ses courses, il fallait 
forcément prendre la voiture, 
il manquait clairement un 
commerce ici », rappelle le 
maire Guillaume Grannec. Sur 
proposition de l’équipe muni-
cipale, un collectif dynamique 
a rapidement repris le flam-
beau pour construire de A à Z 
le projet dans ce bâtiment mis 
à disposition par la mairie. Le 
Loch’all, c’est son nom, donne 

la part belle aux produits 
locaux mais permet égale-
ment à chacun de trouver les 
produits essentiels. « Nous 
ne sommes pas un commerce 
classique, rappellent les béné-
voles qui feront tourner l’épi-
cerie associative, l’idée est 
d’offrir des produits de qualité 
à moindre coût aux clients 
tout en respectant le travail 
des producteurs. » Au-delà 
du côté alimentaire, ce n’est 
pas un secret, l’objectif est 
d’en faire un véritable lieu 
de vie où papoter, s’échanger 
des recettes et les dernières 
nouvelles ! 

biliser sans culpabiliser sur les 
enjeux environnementaux », se 
réjouit Kristell Labous, chargée de 
projets. Ateliers intergénération-
nels, parcours sensoriel, fresques 
de la biodiversité, pauses senso-
riels créatives… la nouvelle recrue 
a plein d’idées sous sa botte pour 
inviter les publics à se frotter à la 
biodiversité. Rendez-vous en mai 
au « jardin d’émerveillement » sur 
la ferme florale du Bono… 

+ D’INFOS
 Le Loch’all  

Inscription sur 
monepi.fr/LeLochall 

« Si nous sommes là, c’est grâce  
à une belle personne », sourit Thomas 
Deloison. Face au manoir de Keroliard  

et sa tour situés dans un paisible hameau 
de Grand-Champ, l’entrepreneur entame  

la visite des lieux. À la suite du décès  
de sa propriétaire, cette demeure,  

léguée à la commune, se transformera, 
après deux années de travaux,  
en un lieu de vacances adapté  

aux personnes handicapées. « Le vœu  
de cette dame était que sa maison accueille 

un projet social. Souhait exhaussé. »  
Ancien salarié de Titi Floris, entreprise  
de transport adapté, Thomas Deloison  
s'est donné pour mission de proposer  

des hébergements touristiques inclusifs. 
Avec Gîtes pour tous, il essaime désormais 

des projets sur le territoire. Après Missiriac, 
près de Malestroit, qui fonctionne à plein, 

viendra donc le tour de Grand-Champ.  
Deux gîtes de 12 personnes, chaleureux, 

spacieux et, bien sûr, accessibles verront  
le jour en 2027. Un sacré truc en plus ! 

Grand-Champ

Des vacances    
POUR TOUS  

AU MANOIR DE 
KEROLIARD Un collectif d'habitants porte le projet d'épicerie.

https://www.facebook.com/profile.php?id=61557154778430
mailto:monepi.fr/LeLochall%20?subject=
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1  À la chapelle suivre  
la route à droite en direction  
de Treffléan. À la sortie  
du village, après la dernière 
maison sur la gauche, monter 
par le chemin à gauche  
jusqu’à une fourche. Continuer 
sur la droite dans la forêt.  
Tout en haut du bois, à la croisée 
des chemins : liaison à gauche 
direction Saint-Nolff.

2  Tourner à droite direction  
Le Teno et descendre par un 
ancien chemin bordé de grands 
arbres. Traverser la route.  
En face, longer le bois à partir 
du panneau d’interdiction aux 
véhicules jusqu’à l’embranchement 
Bizole – Randrécart. Continuer 
tout droit et descendre jusqu’à 
l’étang.

3  Continuer la route  
jusqu’au manoir de Randrécart.  
Au clocheton de l’ancienne chapelle 
Sainte Apolline, faire demi-tour.  
Près de l’étang, liaison vers Cran 
par le chemin en sous-bois,  
ou remonter par le même chemin 
pour regagner l’embranchement  
Saint-Nolff – Bizole. Redescendre  
en tournant toujours à droite vers 
Bizole par le chemin d’exploitation.

4  Remarquer le point de vue 
sur le Golfe dans le lointain. 
Redescendre vers Bizole par  
le chemin des Aravis.  
Arrivé à la route, tourner à droite 
pour rejoindre votre point de départ. 
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TrEffléan

CIRCUIT  
DE LA CHAPELLE  
DE BIZOLE  
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DISTANCE
6,5 km

DURÉE 2 h 05

NIVEAU
Facile
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DÉPART  
Parking de la chapelle 
Saint-Jean-Baptiste
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Fabrice Amedeo, navigateur Van-
netais et fervent défenseur des 
océans revient sur son Vendée 
Globe au service de la science.

Vous avez fait le pari de faire  
un tour du monde sans 
dépendre des énergies fossiles 
pour recharger vos batteries. 
Qu’est-ce que cela a impliqué ? 
Ma source d’énergie principale 
venait de mes panneaux solaires 
complétés par des hydro géné-
rateurs. Cela implique d’être très 
rigoureux sur la consommation 
d’électricité à bord et sur le niveau 
des batteries. Il faut être toujours 
à l’écoute du bateau. Dans les 
phases de vent mou et nuageuses 
j’ai eu quelques sueurs froides !

Ce défi était d’autant plus grand 
que vous avez embarqué avec 
de nombreux outils de mesures 
scientifiques consommateurs 
d’énergie !
Oui, c’était très complet. La trajec-
toire du Vendée Globe offre une 
opportunité unique pour la commu-
nauté scientifique. En faisant le tour 
de l'Antarctique, on peut ramener 
de précieuses données. J'avais un 

capteur de Co2, salinité et tempé-
rature destiné à comprendre les 
conséquences du réchauffement 
climatique sur l’océan. J’avais 
aussi un capteur de micro plas-
tiques pour mesurer les pollutions  
humaines et un d’ADN environ-
nemental qui permet de mesurer 
le vivant de la plus petite bactérie 
jusqu’au plus gros cétacé sur 
tout l’itinéraire. J'ai aussi largué 
des bouées eOdyn dans l'Océan  
Indien, le Pacifique Sud et après 
le Cap Horn pour permettre de  
comprendre la dynamique d’épar-
pillement des pollutions aux  
latitudes australes.

Ce que vous avez vu et vécu 
nous apportera aussi de 
précieux éclairages, notamment 
sur l’aspect environnemental…
J’ai observé des choses, plutôt 
rares comme des objets flot-
tants non identifiés. Et j’ai vu du 
polystyrène en surface en arri-
vant au Cap Horn, avec vue sur les 
montagnes de Patagonie. C’était 
un peu triste. Mais il y a aussi 
eu tant de choses incroyables !  
Je partagerai avec grand plaisir 
mon expérience sur le territoire ! 
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Fabrice Amedeo, 
quand il ne navigue pas sur les flots 

vit à Vannes avec sa famille. 

Vannes

« On peut  
difficilement  
être marin 
sans s’engager 
POUR LES OCÉANS » 

+ D’INFOS
sene.bzh/ville-se-transforme/sene 
-territoire-engage-pour-la-nature 
 

Séné

Ville et 
habitants    
AUX PETITS 
SOINS DES 
POLLINISATEURS
Depuis 30 ans, la masse des insectes 
diminue sur Terre de 2,5 % chaque 
année. Quand on sait qu’au moins 
75 % des cultures alimentaires en 
Europe dépendent des insectes 
pollinisateurs (WWF), cette chute 
vertigineuse est d’autant plus 
préoccupante. À son échelle, la 
commune de Séné a décidé d’offrir 
toutes les conditions d’installations 
aux insectes pollinisateurs. Pour 
en faire un projet d’ampleur, la 
municipalité, qui travaille déjà à la 
préservation de ces êtres vivants 
dans ses espaces verts publics, 
propose aux Sinagots de suivre le 
mouvement. Avec Pollin’Séné, les 
habitants, écoles, entreprises… sont 
invités à, eux aussi, créer des zones 
amies des pollinisateurs dans leurs 
jardins, balcon ou terrasse afin de 
favoriser les continuités écologiques 
entre les zones mellifères. Fiches 
pratiques, semences et ateliers 
invitent chaque volontaire à devenir 
hôte pour abeilles et papillons et 
autres insectes. 

Écoutez 
le témoignage  
du navigateur  

en direct depuis  
son bateau :

https://www.sene.bzh/ville-se-transforme/sene-territoire-engage-pour-la-nature/
https://www.sene.bzh/ville-se-transforme/sene-territoire-engage-pour-la-nature/



